
1 

ACTU+ 

 RENTREE SCOLAIRE 2020-2021 : les dispositions de la DELC pour réussir la 

rentrée dans les Centres Préscolaires Communautaires du PAPSE 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

La rentrée scolaire 2020-2021 dans les centres préscolaires communau-

taires (CPC) du PAPSE est fixée au lundi 14 septembre 2020 à 7h30 

mn. 

Pour réussir cette rentrée, la Direction des Ecoles, Lycées et Collèges 

(DELC) a donné quelques orientations aux Educateurs Préscolaires 

Communautaires (EPC), à travers les DREN des six régions bénéfi-

ciaires du PROJET. 

A cet effet, les EPC ont été invités à procéder au recrutement des en-

fants de 4 et 5 ans en collaboration avec les COGES de leurs localités 

respectives, et sous la supervision des DREN. 

Les enfants de la moyenne section de la première promotion (année 

scolaire 2019-2020) passent en grande section. Quant à ceux de la 

grande section, ils vont systématiquement en classe de CP1. 

Pour faciliter leur inscription, les EPC devront dresser les listes des en-

fants concernés et les remettre au directeur de l'école primaire de ratta-

chement. Pour les centres préscolaires communautaires rattachés à un 

groupe scolaire, les enfants ayant fait la grande section seront répartis 

dans toutes les classes de CP1 de chaque école primaire du groupe 

scolaire. 

D’autres dispositions à caractère sanitaire et sécuritaire sont également 

prévues. Il s’agit d’une part du nettoyage des centres préscolaires avec 

l'appui des Clubs des Mères d'Elèves Filles (CMEF) et d’autre part, du 

renforcement des clôtures des centres, en cas de besoin, avec l'appui 

des COGES. 

Toujours au niveau sanitaire, il a été notifié aux EPC, que la reprise des 

activités se ferait dans le strict respect des mesures barrières contre la 

COVID-19, notamment, le port des masques, le lavage des mains et 

l’utilisation de gel hydroalcoolique par les EPC et APC. Pour les tout-

petits, le lavage des mains suffirait. 

Enfin, pour un meilleur suivi du travail scolaire des enfants et sur recom-

mandation de la DELC, des centres d’alphabétisation seront ouverts par 

les EPC en vue de renforcer les capacités des femmes membres du 

CMEF, et même des hommes qui le désireraient. 
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L’ECOLE DE DEMAIN: LES ACQUIS SCOLAIRES DES 

ELEVES FAVORISENT UNE BONNE REPRISE DES COURS 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Les élèves ont repris le chemin de l’école depuis le lundi 14 septembre 

2020. Et l’heure est à la révision telle que recommandée par le Ministère 

de l’Education Nationale, de l’Enseignement Technique et de la Forma-

tion Professionnelle, pour permettre aux élèves de résorber quelque peu, 

les perturbations occasionnées par la pandémie de la COVID-19 l’année 

dernière.  

C’est le cas de l’EPP SANABA, de l’IEPP de Madinani, dans la région du 

Kabadougou, l’une des écoles bénéficiaires du PAPSE. A quelques en-

cablures de l’école, on entend distinctement, ce vendredi 25 septembre 

2020, un groupe d’enfants reprendre en chœur, chaque chiffre préalable-

ment lu par un autre élève. Il s’agit des élèves de la classe de CP2 tenue 

par M. Fadiga VACABA. Ceux-ci faisaient un cours de révision des 

nombres de 0 à 100 à partir de la droite numérique, l’un des outils didac-

tiques conçus par le projet pour l’apprentissage des mathématiques. ‘’ 

Nous sommes en pleine révision. Mais déjà, la satisfaction est grande. 

Les enfants arrivent à compter sans difficultés de 0 à 100’’, a-t-il déclaré. 

Juste à côté, dans la classe de CP1, se trouvaient des élèves émanant 

de la première promotion de la grande section du Centre préscolaire 

communautaire situé dans la même enceinte que l’école primaire.  

M. Kouakou N’guessan Joachim, enseignant de cette classe, a partagé 

son avis sur l’attitude de ses élèves par rapport à ceux des années anté-

rieures dans la même classe. ‘’ Bien qu’ayant encore quelques difficultés 

au niveau de l’expression orale, les enfants réagissent bien aux con-

signes de base telles que comment t’appelles-tu ? répète !’’  

Selon cet enseignant qui tient la classe de CP1 depuis 3 ans, par le pas-

sé, il faut au moins un mois pour que les enfants assimilent les consignes 

de base. Mais avec les Centres Préscolaires Communautaires, ils sont 

déjà confiants en arrivant à l’école et mettent à exécution les consignes. 

Ce qui permet d’avancer dans le travail. 
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Les dates des congés et vacances de l’année scolaire 2020-2021  

 

• Congés de Toussaint : du vendredi 30 octobre au dimanche 08 novembre 2020 inclus  

• Congés de nouvel an et de Noël : du vendredi 18 décembre 2020 au dimanche 03 jan-

vier inclus 2021 

• Congés de février : du vendredi 12 au dimanche 21 février 2021 inclus  

• Congés de Pâques : du vendredi 26 mars au dimanche 11 avril 2021 inclus 

• Grandes Vacances : du vendredi 30 juillet au dimanche 12 septembre inclus 

M. KOUAKOU  observe un élève ,venant de la grande section du CPC, faire 

des ronds 

Le comptage de 0 à 100 est devenu un jeu d’enfant dans les 

écoles PAPSE 

https://www.koaci.com/recherche?search=cong%C3%A9s
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 LUTTE CONTRE LES VIOLENCES BASEES SUR LE GENRE : LE PAPSE ET LA 

DEEG sensibilisent les éducateurs et assistants préscolaires communautaires 

Les élèves sont exposés à diverses formes de violences dont les vio-

lences basées sur le genre. Ce sont les violences à caractère physique, 

sexuelle et psychologique qui interviennent dans l’environnement immé-

diat de l’enfant et qui sont susceptibles de les affecter et impacter négati-

vement leur avenir. 

Ayant pris la pleine mesure de ce phénomène, le PAPSE et la Direction 

de l'Egalité et de l'Equité du Genre (DEEG) du MENET-FP, ont entrepris 

de sensibiliser tous les acteurs ayant un contact direct avec les enfants. 

Il s’agit au niveau des centres préscolaires communautaires, des éduca-

teurs préscolaires communautaires et leurs assistants et au niveau du 

primaire, des instituteurs. 

 

 

 

 

 

 

 

 

Pour la première catégorie d’acteurs, la campagne a démarré le 31 août 

pour s’achever le 4 septembre 2020 à Korhogo, à l’occasion de la forma-

tion initiale et continue des Educateurs et assistants préscolaires com-

munautaires. 

L’objectif de cette campagne de sensibilisation est d’améliorer leur ni-

veau de compréhension sur les violences basées sur le genre en milieu 

scolaire et sur le code de conduite, les impliquer dans la prévention et 

leur permettre de mieux appréhender cette problématique dans le cadre 

de leurs activités d’encadrement des enfants (filles et garçons). 

A la suite de la cérémonie d’ouverture qui a été présidée par la Directrice 

de l’Equité et de l’Egalité du Genre, Mme Bakayoko Marie Véronique, le 

lundi 31 aout 2020, les éducateurs et assistants préscolaires ont été 

répartis dans deux classes où se sont déroulées les séances de sensibi-

lisation.  

Concomitamment, M. KROUMA Mouhamadou, Chargé de mobilisation 

communautaire et, Mme N'DA KASSI Chantal, Responsable Communi-

cation à la DEEG ont, dans une approche participative, abordé les 2 

thèmes au programme. Le premier, relatif au Code de Conduite a con-

sisté à expliquer les différents articles qui composent l’arrêté portant 

code de conduite.  

Quant aux violences basées sur le genre en milieu scolaire, second 

thème programmé, il a permis de développer la notion de genre, les 

types et formes de violences basées sur le genre, leurs causes et consé-

quences, ainsi que les instruments juridiques et mécanismes institution-

nels de prévention et de lutte contre ces violences. 

A la suite des éducateurs préscolaires communautaires, les enseignants 

des écoles primaires bénéficiaires du PAPSE recevront la même forma-

tion très prochainement. 

 

 

La cérémonie de lancement de la formation présidée par la Directrice de la DEEG,   

Mme Bakayoko Marie Véronique à l’amphithéâtre du Lycée Houphouët-Boigny             

de Korhogo 

Mme N'DA KASSI Chantal, Responsable Communication à la DEEG, l’une 

des animatrices a insisté sur l’application du code de bonne conduite par  

les EPC  

M. KROUMA Mouhamadou, Chargé de mobilisation communautaire  présentant 

aux auditeurs, les enjeux des VBG 
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 IMPRESSIONS DES PARTICIPANTS A LA FORMATION 

Quelques participants satisfaits de la formation sur les violences basées 

sur le genre en milieu scolaire, livrent leurs impressions et annoncent un 

changement d’attitude vis-à-vis de l’enfant. 

M. KONATE Vamara, EPC Karamberi, DREN d’Odienné 

‘’ L’Educateur Préscolaire ne doit pas discriminer les enfants’’ 

 

 

 

 

 

 

 

La formation m’a permis de connaitre les différents types de violence 

envers les enfants : le viol, les injures, la privation de l’enfant de ce à 

quoi il a droit… tout cela est considéré comme des cas de violence en-

vers les enfants. Ce que je retiens de la formation est que tout le monde 

doit être mis au même pied d’égalité. Nous en tant qu’éducateurs pré-

scolaires, devons prendre soin des enfants. Et ne pas créer de discrimi-

nation entre eux. 

Mme CISSE Aminata, EPC Kogolo, DREN Mankono 

‘’ Il faut aussi observer la parité entre les 2 sexes, c’est-à-dire lais-

ser la jeune fille et le jeune garçon faire les mêmes activités’’ 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Maintenant, je connais la différence entre le genre et le sexe. Cela m’a 

beaucoup étonné car je ne savais pas qu’il y avait une différence. J’ai 

aussi appris les différentes formes de violence. Par exemple, les enfants 

qui ne vont pas à l’école, qui ne sont pas nourris, qui ne sont pas vêtus, 

qui n’ont pas d’extrait de naissance, tout ça peut être considérés comme 

des violences. 

Moi, j’ai reçu une éducation qui ne me permet pas de violenter un en-

fant. Donc quand je vois une telle situation à Kogolo, je réagis sur le 

champ. Désormais, je serai plus regardante envers les enfants, car par 

le passé, j’avais tendance à ne pas les considérer.  Je pensais que 

donner à manger à un enfant était suffisant. Or en plus de cela, il faut 

soigner l’enfant, le chausser, le vêtir. Il faut aussi observer la parité entre 

les 2 sexes, c’est-à-dire laisser la jeune fille et le jeune garçon faire les 

mêmes activités. 

M. SYLLA Issiaka, EPC Mibrigué, DREN de Korhogo 

‘’Ne pas scolariser un enfant est aussi une forme de violence basée 

sur le genre’’ 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Au sortir de la formation, j’ai compris qu’il faut mettre tout le monde au 

même pied d’égalité et éviter la discrimination. 

Habituellement, je n’aime pas voir les enfants aller au champ. Aussi 

beaucoup d’enfants ne sont pas scolarisés. C’est aussi une forme de 

violence car ils sont privés de leur droit.  

Une fois à Mibrigué, je ferai un rapport au directeur de l’école. Ensuite, 

on organisera des séances de sensibilisation des parents sur la violence 

basée sur le genre. 

 

 


